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Une lignée familiale au service du Palais 
 
 
• Il est né le 1er avril 1906 à Phnom-Penh. 
 
• Issu d'une vieille famille mandarinale (gouverneurs de provinces) proche du Palais remontant 

jusqu’au 18ème siècle. Son grand-père a lutté à côté du prince SISOWATH contre le rebelle 
POUCOMBO. Son père est mandarin au Palais (HING PENN ?)  

 
• 1er mariage (nom/date??) / 4 fils (sa femme meurt dans les années cinquante ) : 

 PENN TAL; 
 PENN THOL, Secrétaire d’Etat  à l’Economie dans le gouvernement de SON SANN (1967-

1968), Secrétaire  général du Cabinet  du Chef de l’Etat (1968-1969) ; 
 PENN NHACH ; 
 ? 

 
• 2ème mariage avec une femme chinoise ( cantonaise )   aucun enfant. 
 
• VAN MOLYVANN est son neveu. 
 
 
 

 
Cursus scolaire et premiers pas dans le mandarinat cambodgien 
 
 
• A 12 ans, il entre à l'école franco-khmère et obtient le diplôme de l'enseignement primaire 

supérieur. 
 
• Il a fait ses études au collège Sisowath où il obtient le diplôme de fin d'études complémentaires. 

Plus tard, il fut d’ailleurs un des fondateurs de « l’Amical des Anciens élèves du lycée Sisowath » 
avec PANN YUNG, HUY KANTHOUL et THONN OUK. 

 
• Il entre à l'Ecole d'Administration cambodgienne d'où il sort major en 1935. 
 
• En grade d'Anouc-Montrey  / anu mantrí / (grade mandarinal), il est nommé à divers postes :  

http://aefek.free.fr 1

- en mars 1935, Phouchhouykhet / bhú jhuoy khetr / (adjoint au gouverneur ) de Siemreap ; 
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- en avril 1937, Chauvaysrok / cau hváy sruk / (chef de district ) de Kandal-Stung (province de 
Kandal) ; 

- en janvier 1938, Phouchhouykhet de  Kandal. C’est en cette même année qu’il est détaché au 
mois d’août et pour un an pour effectuer un stage à Paris dans les services du ministère de la 
France d'Outre-Mer. En septembre 1939, il réintègre son poste d’origine, et ce jusqu’à la fin de 
l’année 1940.  

 
 
Les premiers liens se tissent avec le jeune roi SIHANOUK. 
 
• En 1941, avec l’avènement de NORODOM SIHANOUK sur le Trône,  il est nommé suppléant 

du Ministre de l'Intérieur et des Cultes, puis chef de Cabinet du ministre du Palais, des 
Finances et des Beaux-Arts. Par la suite, il est chargé de la réorganisation et de la 
modernisation des services du Palais Royal. 

 
 
 
 
L’homme de confiance et  le principal conseiller de NORODOM SIHANOUK 
 
 
• Après le 9 mars 1945, il est nommé vice-ministre des Finances (16 avril 1945). 
 
• 14 août au 16 octobre 1945, ministre des Finances par intérim sous le cabinet de SON NGOC 

THANH. 
 
• 16 octobre 1945, il est nommé gouverneur de la province de Kompong-Cham. 
 
• 11 mars 1946, il est désigné gouverneur de la ville de Phnom-Penh. Réticent à adhérer au 

nouveau parti Démocrate, il usera cependant de sa fonction de gouverneur pour fournir à ces 
membres, des locaux, de l'essence... 

 
• 15 décembre 1946 au 24 juillet 1947, il est ministre d'Etat chargé du gouvernement de Phnom 

Penh. 
 
• Le 14 août 1948, il est désigné par NORODOM SIHANOUK pour former un nouveau 

gouvernement après la chute du cabinet CHHEAN VEAM. Il est à la fois Président du Conseil, 
ministre de l'Intérieur et de l'Information. Il démissionne le 11 février 1949 car son cabinet est mis 
en minorité par l'Assemblée Nationale à suite d'une affaire de pêcherie (détournement de fonds). 

 
• Il adhère au parti Démocrate en juin 1948. Mais en opposition avec la ligne dure du parti (une lutte 

frontale contre la présence française), il met fin à cette collaboration.  
 
• Membre du Conseil de Régence le 27 juillet 1949. 
 
 
Un des principaux protagonistes khmers dans les négociations avec la France pour 
l’indépendance du Cambodge. 
 
• Membre de la Commission pour l'application du traité franco-khmer du 8 novembre 1949 (section 

Economie, Finance et Plan). 
 
• Il est désigné ministre d'Etat chargé de la Défense nationale dans le 11ème cabinet présidé par Sa 

Majesté NORODOM SIHANOUK (3 mai au 31 mai 1950). Cependant, il se retire le 7 mai pour 
raisons de santé (maladie diplomatique) par SONN VOEUNSAI. 
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• Désigné en juillet 1950 comme membre de la délégation cambodgienne à la conférence Inter-Etats 
de Pau. 
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• Revenu au Cambodge le 27 octobre 1950, il cesse de s'occuper des questions politiques, en 

raison de son état de santé. Il se consacre aux activités de la société d’Import-export "TONG 
HENG", 217 rue Maurice Long à Phnom-Penh, dont il est un des actionnaires. 

 
• Désigné, le 6 juin 1951, comme Conseiller Privé de la Couronne. 
 
• Accompagne SIHANOUK  dans son voyage au Japon, en janvier 1952. 
 
• Dans le 18ème cabinet présidé par SIHANOUK (24 janvier au 28 juillet 1953), il est Premier 

ministre, Délégué Royal à la Direction du Gouvernement et Ministre des Sports et de la Jeunesse. 
 
• Il est le négociateur principal dans les négociations avec les Français. Le 28 mars 1953, il se rend 

en France pour négocier avec le gouvernement français et regagne le 12 mai 1953 le Cambodge 
porteur de protocoles signés. 

 
• Il accompagne le roi dans sa « croisade royale ». Avant de se réfugier au Siam, SIHANOUK lui 

confie les pleins pouvoirs pour continuer la négociation avec les Français. Il lui confie également le 
commandement de l' Armée royale khmère et l'élève à la dignité de Grand Croix de l' Ordre Royal 
du Cambodge. 

 
• De retour dans le "secteur autonome" (juin à novembre 1953), le roi lui garde sa confiance. Dans le 

19ème cabinet présidé par SIHANOUK (29 juillet au 22 novembre 1953), il continue d'exercer sa 
fonction de Premier ministre.  

 
• Après l'indépendance, il démissionne de son poste. Du 29 janvier au 12 février 1954, il est envoyé 

en mission à Bangkok pour essayer d'améliorer les relations avec le régime de PHIBUL 
SONGKRAM. 

 
• Du 7 avril au 17 avril 1954, il occupe le poste de Premier ministre, ministre de l'Economie et des 

Finances. 
 
• Président de Conseil dans 22ème cabinet (18 avril au 31 juillet 1954), 23ème cabinet (1 août au 26 

août 1954) et 24ème cabinet (27 août 1954 au 25 janvier 1955). 
 
 
L’homme des cabinets ministériels dans la tradition des mandarins serviteurs du Trône khmer. 
 
• 22 mars 1955, il est nommé membre du Haut Conseil de la Couronne (en même temps que 

KIM TITH et SAM SARY). 
 
• En janvier 1956, il est élevé à la plus haute dignité, celle de Samdech Chauveang par le roi 

SURAMARIT. 
 
• Cette même année, il est Doyen du Haut Conseil du Roi et directeur des services du Palais 

Royal. 
 
• EN 1956, il devient ambassadeur du Cambodge en France. 
 
• Président du Conseil, ministre des Affaires étrangères dans le 10ème cabinet sangkumien (22 

janvier au 29 avril 1958). 
 
• Dans le 16ème cabinet sangkumien présidé par SIHANOUK, il est Premier ministre, ministre de 

l'Intérieur et des Cultes (du 29 janvier au 17 novembre 1962) ; idem dans le 17ème cabinet (18 
novembre 1961 au 6 août 1962). 

 
• Il devient ensuite Conseiller privé du Chef de l'Etat. 
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• Dans le 24ème cabinet sangkumien dit « gouvernement de la dernière chance » (31 janvier 1968 
au 13 août 1968), il redevient Président du Conseil.  

 
 
 
 
Le compagnon de route de NORODOM SIHANOUK dans l’après 18 mars 1970 
 
 
• Après le coup d'Etat du 18 mars 1970, il reste fidèle à SIHANOUK, le suit à Pékin. Le 13 mars 

1970, il devient Premier ministre du GRUNK à Pékin. Poste qu’il occupera jusqu’en 1975. 
 
• Après avril 1975, accompagne SIHANOUK à son retour au Cambodge sous les Khmers rouges, et 

comme lui, est placé sous résidence surveillée.  
 
• Avec l’effondrement du régime khmer rouge suite à l’entrée des troupes vietnamiennes au 

Cambodge, le 25 décembre 1978, PENN NOUTH, NORODOM SIHANOUK avec ce qui reste de 
sa famille, sont envoyés à Pékin le 6 janvier 1979. 

 
• PENN NOUTH meurt en France le 18 mai 1985 à son domicile de Chatênay-Malabry. 
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